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Certains lits houillers de Campine présentent une intercala-
tion d'un charbon très cendreux dont les caractères sont nette¬
ment différents des schistes charbonneux rencontrés fréquem¬
ment dans les couche de houille.

L'aspect physique de cette formation, dure, compacte, homo¬
gène, de couleur brun-noir, autant que la nature de ses consti¬
tuants microscopiques, la font ressembler beaucoup à un cannel-
coal, d'où le nom de « pseudo-cannel-coal » attribué à cette ro¬
che au même titre que le terme « gayet ».

Ce charbon spécial existe notamment dans la couche 72 du
Charbonnage de Beringen. Il a été signalé par M. De Boo-
sere (1) et décrit'par M. Legraye (2). Ayant eu l'occasion de
faire de nouvelles observations, il me semble intéressant de les

, publier quoique n'ajoutant que peu de chose à ce qui est connu.
Localisation de l'échantillon. — L'échantillon examiné a

été prélevé dans la couche 72, à 10 m. du cliassage S. E., partant
à 870 m. de l'origine du travers Bancs Est de 789.

(1) De Booseré, O., 1928, Structure microscopique des charbons
de Campine. (Ann. Mines Belgique, t. XXIV, Bruxelles, p. 359-
380, fig. 1-35.)

(2) Legraye, M., 1931, Un charbon de spores du bassin houiller
de la Campine.. (Mém. Soc. roy. Sciences Liège, 3e série, t. XVI,
fasc. 2, Liège, p. 1-0, fig. 1-6.)
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Le schéma (le la couche 72 (fig. 1) dispense d'une description
plus détaillée. L'échantillon provient du sommet de la couche ;
d'une hauteur d'une vingtaine de centimètres il comprend :
lu l'entièreté du lit de charbon, sous le toit; 2° l'entièreté du
lit de pseudo-cannel-coal; 3° une épaisseur d'environ 10 cm. du
second lit de charbon. Le bloc primitif a été débité en une série
d'éprouvettes destinées à l'examen microscopique et à l'analyse
immédiate.
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Fig. 1. — Schéma de la couche n° 72
à 10 m. lu chassage S. E. partant à 870 m.

de l'origine du travers bancs E. de 789 m.

Analyse immédiate. — Ces essais n'ont été effectués qu'à
titre indicatif. Si pour les zones de charbon, la teneur en
cendres ne subit que de faibles variations d'un endroit à l'au¬
tre, il n'en est plus de même pour le pseudo-cannel-coal, où les
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matières minérales semblent très irrégulièrement réparties. Dans
le but de mettre cette irrégularité eu évidence, il a été préparé
deux prises dans cette zone.

Les teneurs en cendres données pour les parties mates et semi-
brillantes du pseudo-eannel-coal ne sont que des moyennes, la
caleination de petits morceaux donnant des chiffres variant
respectivement de 36 à 46 % et de 18 à 27 %. Ï1 ressort néan¬
moins nettement que les parties les plus mates contiennent plus
de matières minérales.

Examen microscopique. — Les surfaces à observer out été
préparées par une méthode de polissage sélectif, non suivi d'at¬
taque, et examinées en lumière réfléchie au microscope universel.

I. Première zone de charbon. — Le lit de charbon, sous le
toit, est constitué par une houille assez brillante, friable, à stra¬
tifications peu marquées. Le microscope révèle une structure
liomogène à pâte amorphe prédominante. Dans cette pâte amor¬
phe, on remarque, finement stratifiés, par lits, des éléments
ténus de nature probablement cutinisée, et aussi çà et là (les
éléments plus volumineux représentant sans erreur possible des
fragments d'exines de spores. On rencontre rarement un débris
d'origine ligneuse à structure encore apparente. Les cristaux
de pyrite sont nombreux, surtout au voisinage du toit; on re¬
marque aussi quelques concrétions carbonatées.

II. Zone de pseudo-caxned-coal. — Le lit de pseudo-cannel-
coal, d'une épaisseur de 7 cm. n'est pas aussi rigoureusement
homogène qu'un examen superficiel pourrait le faire croire. On
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Fig. 2. — Détail du lit de pseudo-cannel-coal
de la couche n° 72 au lieu de prélèvement

indiqué précédemment.
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y remarque une alternance de couches parfaitement mates et de
couches possédant une légère brillance, réparties comme le mon¬
tre le schéma suivant (fig. 2).

La première subdivision du pseudo-cannel-eoal, épaisse d'en¬
viron 1 cm. est absolument mate. L'examen microscopique mon¬
tre aux faibles grossissements (fig. 3) une structure générale¬
ment granuleuses où l'on reconnaît quelques rares exines de ma¬
crospores. Aux grossissements moyens (fig. 4 et 5), cet aspect
granuleux se résout en une multitude d'éléments ténus : mi-
croscopores, débris végétaux de nature ligneuse et eutinisée,
particules minérales (quartz ou nodules carbonatés) ; ces élé¬
ments sont stratifiés dans une masse de fond tenant en suspen¬
sion de fines particules argileuses (fig. G).

La seconde subdivision du pseudo-cannel-coal, d'épaisseur à
peu près égale à la première, est une zone présentant un très
léger éclat. Le microscope, aux faibles grossissements, ne la
montre pas essentiellement différente des zones mates, si ce
n'est une granulation un peu moins apparente (fig. 7).

A plus fort grossissement, on aperçoit une interstratifica¬
tion d'éléments principalement de nature eutinisée (microspores
et débris de macrospores), d'éléments de nature ligneuse et de
particules minérales assez peu nombreuses (fig. 8). La masse
de fond paraît plus claire, moins chargée de particules argileuses
que la zone précédente, et par endroits apparaît même du vi-
train pur. En général, cependant, on retrouve la masse de fond
enrobant de fines particules d'argile (fig. 9, 10. 11).

La troisième subdivision, d'une épaisseur de 1,5 cm. environ,
est une nouvelle zone absolument mate, microscopiquement iden¬
tique à la première, mais entrecoupée de nombreux lits élémen¬
taires de vitrain pur, visibles à l'œil nu (fig. 7).

Enfin, la quatrième subdivision du pseudo-cannel-coal, zone
à légère brillance, d'un développement de 3,ô cm., se présente
exactement sous le même aspect que la précédente de ce genre
(seconde subdivision).

III. Houille sousf-.tacentk. — Le chgrbon qui vient en dessous
du pseudo-cannel-coal, est une houille assez brillante, moins
friable que celle se trouvant immédiatement sous le toit; elle
est parsemée de lentilles importantes de fusain. Le microscope
révèle une houille à débris ligneux fortement gélifiés, contenant
quelques exines ou débris d'exines de spores.
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Fig. 3.

Fig, 3. — Coupe perpendiculaire à la stratification. Photographie
prise à cheval sur le lit de charbon I et sur la première zone mate
du pseudo-cannel-eoal. (Le charbon vers le haut.) Une exine de
macrospore ressort nettement sur le front granuleux. A ce gros¬
sissement, on ne peut guère identifier d'autres éléments. (Gros¬
sissement 12.)
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Fig. 4. — Coupe perpendiculaire à la stratification. La photogra¬
phie est prise au voisinage de la macroBcpore visible sur la fig. 3.
De nombreuses microspores (peu caractéristiques suivant ce plan)
voisinent avec quelques débris probablement de nature ligneuse.
(Grossissement 135.)

Fig. 5. — Coupe parallèle à la stratification. Macrospore entourée
de nombreuses microspores et de quelques parcelles de parois
cellulaires. Par places, on distingue la masse de fond- riche en
particules argileuses. (Grossissement 135.)
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Fig. 5.
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Fig. 6. — Coupe perpendiculaire à la stratification. — Photogra¬
phie prise avec l'objectif à immersion d'huile. — Un élément cel¬
lulaire, très reconnaissable est noyé dans une masse de débris
non identifiables ; les éléments très foncés semblent de nature cu-
tinisée (en haut) tandis que l'origine minérale des corps angu¬
leux gris clair (surtout vers le bas) paraît probable. On aperçoit
nettement la fine granulation de la masse de fond. Les points
blancs qui apparaissent (surtout vers le haut), brillants en réalité,
sont des cristaux de pyrite. (Grossissement 1100.)

Fig. 7. V— Coupe perpendiculaire à la stratification. — Photographie
englobant une zone à légère brillance et la zone mate suivante
(3e subdivision du pseudo-cannel-coal). On remarque, encore dans
la partie mate (plus sombre), la présence d'un lit élémentaire de
vitrain pur. (Grossissement 12.)
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Fig. 8. — Coupe perpendiculaire à la stratification. On peut voir
quelques débris cellulaires, des microspores et des débris de ma¬

crospores (de teinte plus foncée) ainsi que quelques particules mi¬
nérales de formes arrondie. Noter aussi la présence do vitrain
pur. (Grossissement 135.)

Fig. 9. — Coupe perpendiculaire à la stratification. — Une large
bande de nature cutinisée traverse l'image de part en part. Re¬
marquer la masse de fond finement granulée, et quelques cristaux
de pyrite. (Grossissement 1100, objectif à immersion.)
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Fig. 9.
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Fig. 10. — Coupe parallèle à la stratification. Microspores et débris
ligneux très apparents sur un fond riche en particules argileuses.
(Grossissement 480, objectif à immersion d'huile.)

Fig. 11. — Coupe parallèle à la stratification. Microspores et débris
ligneux très apparents sur un fond riche en particules argileuses.
(Grossissement 1100, objectif à immersion d'huile.)
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Fig. 11.
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